
D ans un codicille de son 
testament, en 1831, 

Henri Grégoire léguait une 
somme de quatre mille francs 
à « la fondation d’une messe 
a n n u e l l e  p o u r  m e s 
calomniateurs morts et 
vivants » ! C’est qu’il fut un 
homme très controversé, 
calomnié, haï même. Dans la 
tourmente révolutionnaire, 
durant l’Empire et la 
Restauration, il assuma avec 
détermination et courage son 

rôle d’évêque républicain, 
son libéralisme, à une 
époque où  régna ien t 
l’intolérance et les passions 
extrémistes. 
 

Le prêtre citoyen  
Né à Vého (près de 
Lunéville), fils unique d’un 
tailleur d’habits, il fait ses 
études (de 1763 à 1768) 
chez les Jésuites de Nancy, 
études qui le mèneront au 
séminaire de Metz. Il sera 
prêtre en 1775.         (suite page 2) 
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B enoît XVI dans son 
encyclique Deus Caritas 

Est disait : « La charité n’est 
pas pour l’Eglise une sorte 
d’activité d’assistance sociale 
qu’on pourrait aussi laisser à 
d’autres, mais elle appartient 
à sa nature, elle est une 
expression de son essence 
elle-même, à laquelle elle ne 
peut renoncer.  
L’action concrète demeure 
insuffisante si, en elle, 
l’amour pour l’homme n’est 

pas perceptible, un amour qui 
se nourrit de la rencontre 
avec le Christ. » 
Et nous ? 
Comment montrer que la 
Charité est au coeur de la vie 
de tous les baptisés ? 
Comment valoriser les 
multiples facettes de la 
Charité, dans la proximité ou 
p l u s  l o i n t a i n e m e n t , 
i n d i v i d u e l l e m e n t  o u 
collectivement ?        
           1������������2  
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��	*� +�+�+�+���������� Messe des Familles : 11h00 
Célébration de l’EPIPHANIE 

;����� �%����%����%����%��� M.C.R. réunion à 15h00  

����;����� �%����%����%����%��� Partage d’Evangile  20h-21h 

����;����� �%����%����%����%��� Groupe biblique  à 17h 

��	* ������������������������  Messe d’aumônerie  à 18h30 

��	* ������������������������ ������������� Aumônerie  : Temps Fort 5ème 

��	* ������������������������  Catéchisme CE1, réunion à 14h 

��	*� ��������������������� ���Intelligence de la Foi: (voir p.4) 

��	* ��<���<���<���<� 
 

Conf St Vincent de Paul  
Repas de fraternité à 12h00  

���� ��������  
����

Rencontre-café  à 14h15  

;���� ��!��!��!��!� ��� Partage d’Evangile  20h-21h        
 
 

	��* ��<����<����<����<��  Préparation au baptême :20h30 
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festival de la charité :  
du 28 janvier au 5 février 2008 



(suite de la p. 1 : L’Abbé Grégoire) 
 

Le voilà curé d’Emberménil, 
un village de Lorraine. De là, 
cet homme, cultivé et avide 
d’ouverture et de nouveauté, 
correspond avec l’Europe sa-
vante, voyage en Suisse et en 
Allemagne, fréquente des 
conférences interconfession-
nelles. De ces nombreux 
contacts, il acquiert la convic-
tion de la dignité humaine des 
opprimés : Juifs et Noirs. L’A-
cadémie de Nancy couronne-
ra d’ailleurs, en 1788, son ou-
vrage sur la question : « Essai 
sur la régénération physique, 
morale et politique des Juifs ». 
En 1789, il est élu, par le bail-
lage de Nancy, député aux 
États Généraux. Député en-
suite à la Constituante, il va 
œuvrer à la réunion des trois 
ordres : noblesse, clergé et 
tiers-état. Il vote l’abolition 
des privilèges  et la Constitu-
tion civile du clergé  : il est le 
premier prêtre à prêter ser-
ment de fidélité. Il œuvre aus-
si à l’élaboration de la Décla-
ration des droits de 
l’homme , à laquelle il voudrait 
adjoindre celle des devoirs : 
ce travail retient toute son at-
tention. 
 

L’évêque constitutionnel  
En 1791, pour aussi absor-
bante que soit cette tâche, il 
n’en quitte pas moins la prési-
dence de l’Assemblée natio-
nale, à l’appel des électeurs 
du Loir-et-Cher qui le récla-
ment comme évêque. En dix-
huit jours, le nouveau pasteur, 
évêque de Blois , parcourt son 
diocèse, prêchant dans cin-
quante-deux paroisses ! 
Mais ses diocésains le ren-
voient comme député à la 
Convention, où il restera fidèle 
à son ministère épiscopal, 
qu’il n’abandonnera qu’en 
1802, persistant à si-

gner : « ancien évêque de 
Blois ». 
Son travail à la Convention est 
considérable. Il met toute sa 
fougue et son savoir encyclo-
pédique au service d’une 
culture républicaine. Son inté-
rêt va de l’agriculture  à la 
fondation d’un Conservatoire 
des arts et métiers  et à celle 
du Bureau des longitudes . 
On le retrouve comme mem-
bre du Comité de l’Instruc-
tion Publique , où il se distin-
gue dans une enquête sur les 
patois , considérés comme 
freins au progrès. 

Cependant, dans ces temps 
troublés où il vaut mieux ne 
pas afficher ses convictions 
religieuses, c’est avec pana-
che qu’il siège dans les as-
semblées avec ses attributs 
d’évêque : bas violets, calotte 
et croix épiscopale, sans que 
quiconque ose s’en prendre à 
lui. Mais dans les rues, sa te-
nue ostentatoire n’allait pas 
sans risque et il faillit être ar-
rêté plusieurs fois. Il manifeste 
son hostilité aux mouvements 
anti-religieux, lutte contre le 
terrorisme en accusant le 
« vandalisme », mot dont il 
invente le terme. Dans un 
grand discours (des 3-4 ni-
vôse an III), il unit le droit des 

gens à l’indispensable liberté 
religieuse et se prononce en 
faveur de la liberté des 
cultes . Malgré la Terreur, il ne 
cesse de condamner la dé-
christianisation des années 
1793-1794, et il célèbre la 
messe quotidiennement chez 
lui. 
Ajoutons à son action huma-
niste : l’abolition complète 
de l’esclavage colonial  (qui 
sera rétabli par Napoléon) et 
sa prise de position contre la 
peine de mort . 
S’il s’est prononcé pour l’abo-
lition de la royauté , il était 
toutefois absent lors de la 
condamnation de Louis XVI (il 
était en mission en janvier 
1793) et avait nettement rayé 
le mot « mort » sur la lettre 
envoyée à la Convention. 
Voici un extrait d’une lettre 
pastorale qu’il écrivit, le 12 
mars 1795, à ses paroissiens 
de Blois : 
 

 « Quand pour satisfaire à 
mon devoir et à mon cœur, je 
visitois vos paroisses, avec 
quel soin je vous indiquais la 
haine du despotisme. L’évan-
gile, vous disois-je, nous an-
nonce que nous sommes tous 
frères. L’évangile consacre les 
principes d’égalité et de liber-
té. Réitérez vos protestations 
de fidélité à la république et 
d’attachement à la convention 
nationale (…) Dans l’effusion 
de ses bienfaits, le christia-
nisme embrasse toute la race 
humaine, mais cette philan-
thropie universelle n’exclut 
pas les sentiments de prédi-
lection pour la famille politique 
dont nous sommes membres. 
Le patriotisme est la dette de 
la justice et de la reconnais-
sance. La patrie protège la vie 
et la fortune des citoyens, il y 
a réciprocité dans les obliga-
tions ».     (à suivre) 
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Bonne et heureuse année 2008 ! 
 
La date de sortie de ce numéro du Ro-
sa-lien coïncidant - à 48h près - avec la 
nouvelle année, j’en profite pour expri-
mer quelques vœux pour la paroisse 
Sainte Rosalie et à tous ses paroissiens. 
 
Que 2008 soit donc pour tous une an-
née très heureuse, riche en évènements 
chargés de sens, en rencontres toujours 
renouvelées et apportant à chacune et 
chacun les joies de la découverte et de 
l’amitié. 
Que les soucis de toutes sortes s’éloi-
gnent de nous et que de vrais amis se 
tiennent là, disponibles, pour aider cel-
les et ceux qui en auront besoin. 
Que l’avenir se dessine toujours plus 
clairement, en particulier pour les plus 
jeunes mais pas seulement, et que tous 
continuent d’avancer sur le chemin de 
la vie sans craintes ni troubles dans le 
cœur. 
Que le Christ nous accompagne chaque 
jour, que nous sachions l’accueillir 
comme l’ami fidèle qu’Il est malgré 
toutes nos infidélités et nos ruptures, 
l’ami à qui l’on peut parler en toutes 
circonstances, qui nous soutient dans 
les moments de doutes ou de découra-
gement, qui nous invite à l’heure du 
partage et de la louange. 
 
Et que notre communauté paroissiale 
témoigne encore et toujours de l’A-
mour que Dieu nous donne en abon-
dance. Qu’Il fasse de nous tous, per-
sonnellement et ensemble, des frères 
attentifs à tous leurs frères, des reflets 
de sa tendresse pour les plus petits, les 
exclus et les pauvres de notre temps et 
des communicateurs d’espérance, vi-
vant en témoins du Ressuscité. 
Que nos assemblées soient belles, cha-
leureuses et priantes. Que chacun y 
trouve sa place en y étant accueilli tel 
qu’il est, sans craindre d’y être ignoré. 
Que nous soyons de plus en plus nom-
breux à nous impliquer dans la vie de 
la paroisse, chacun à la mesure de ses 
talents et de ses disponibilités, pour le 
bien de tous. 
 
Alors nous deviendrons un peu plus ce 
que nous sommes déjà par l’appel que 
nous avons entendu : la part de l’Eglise 
de Dieu qui, sur notre quartier, veut 
vivre et révéler à tous la Bonne Nou-
velle de Jésus le Christ. 

(suite page 1 : le festival de la charité) 
�

Comment faire expérimenter 
la joie missionnaire de la Cha-
rité en actes ? 
Comment répondre à l’attente 
des non chrétiens vis-à-vis de 
l’Eglise sur le terrain de la 
charité ?  
 

A toutes ces questions, no-
tre paroisse propose trois 
actions pour vivre la charité 
comme une fête et pour té-
moigner de la richesse des 
initiatives de notre commu-
nauté. Ce sera le samedi 2 
février et le dimanche matin 
3 février. 
 

Vivre un temps de partage 
avec ceux que le groupe St-
Vincent de Paul accueille ré-
gulièrement dans notre pa-
roisse. Pour que ces ren-
contres qui ont lieu autour 
d’un (bon) repas ou d’un café 
l’après-midi ne se passent pas 
en marge de la communauté 
et que tombent un peu les 
barrières entre les accueillis, 
les bénévoles et le reste de la 
paroisse, ce samedi à 15 heu-
res nous prendrons du temps 
pour faire connaissance. Nous 
apporterons des crêpes - cela 
tombe bien c’est la chande-
leur - nous les mangerons en-
semble et nous aurons ainsi 
l’occasion d’apprendre les uns 
des autres. 
Une exposition-vente se tien-
dra dans la salle Guérin orga-
nisée  par la FEDA -  Femmes 
et Développement en Algérie -  
une association de solidarité 
internationale et de dévelop-
pement à laquelle le CCFD 
apporte son soutien. Cette as-
sociation est née en France à 
l'initiative de femmes, immi-
grées et restées au pays, dont 

la motivation première était de 
promouvoir l'insertion des 
femmes dans le développe-
ment économique du pays. 
Depuis sa création en 1994, 
FEDA a, de fait, assuré la 
création d’emplois de femmes 
dans les secteurs de l'artisa-
nat traditionnel et de l'artisa-
nat d'art. Un réseau s’est pro-
gressivement constitué à par-
tir de petites structures éta-
blies dans diverses régions 
d'Algérie : Djemaa Sarridj, Ait 
Hague, Cherchell, Constan-
tine, Djemila, Larbaa Nath Ira-
then, El-Goléa, Timimoun, Tizi 
Ouzou. Les artisanes bénéfi-
cient sur place de diverses 
formations : techniques, juridi-
ques, commerciales, informa-
tiques… De plus, en organi-
sant des rencontres et des 
échanges au niveau régional 
ou inter-régional, le réseau 
désenclave l'activité de fem-
mes vivant pour la plupart en 
milieu rural. Elles ont ainsi ac-
quis le statut d’artisanes et 
pris conscience de contribuer 
à la préservation du patri-
moine culturel algérien. 
Le CCFD participe à l'action 
de FEDA en soutenant les for-
mations, en participant à 
l'équipement des ateliers et en 
contribuant à la diffusion de 
l’artisanat à l’étranger et no-
tamment en France, par des 
expositions-ventes. 
www.feda-site.org 
 

De même un stand sur le 
Commerce équitable vous fe-
ra  découvrir des produits ali-
mentaires et artisanaux de la 
filière Max Haavelard. Vous 
pourrez poser toutes vos 
questions sur le sujet aux in-
tervenants. 
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Cette page est ouverte à tous ceux et celles qui voudraient faire connaître ce qui se passe 
dans le quartier. 
Adressez-vous à l’équipe de rédaction au 01 43 31 36 83 qui vous aidera à le mettre en 
forme. 
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INTELLIGENCE de la FOI 
  

Voici les prochaines dates de l’Atelier 
 

dimanche 13 janvier à 10h 
 

les chants du serviteur dans Isaïe 42, 
1-7; 50, 4-10; 52, 13-53, 12  
 

dimanche 10 février à 10h 
 

Les tentations de Jésus au désert 
dans Matthieu 4,1-11, et l a tentation 
originelle de l’homme dans Genèse 2, 
7-9 et 3, 1-7 

C es deux ouvrages peuvent être em-
pruntés à la LECTURE BUISSON-

NIERE, bibliothèque de quartier sise 
dans une ancienne boucherie 28 rue de la 
Reine Blanche 75013 Paris. Contact : 
Bernard FISCHER 06 68 45 64 85  
lecture.buissonniere@wanadoo.fr  
(voir Rosalien n°93 de juin 2007) 
 

 « Une vie pour les autres : l’aven-
ture du Père CEYRAC », une bio-
graphie écrite par le journaliste Jé-
rôme CORDELIER  (Perrin, 
2004), nous présente avec un per-
sonnage étonnant une vie passée à 
remettre inlassablement les hommes 
debout, que ce soit pendant trente 
ans au contact des plus pauvres, des 
plus rejetés en Inde ou pendant 
treize ans dans les camps réfugiés 
cambodgiens. Après une première 
partie un peu longue décrivant la 
formation du jeune bourgeois tôt 
entré dans la filière jésuite, la suite 
nous conduit dans la découverte 
passionnante d’un pays, d’une ac-
tion inlassable, où l’émotion, l’indi-
gnation d’un homme se fait énergie 
inlassable, entraînant avec lui ceux 
qu’ils rencontrent, hommes venus 
de tous bords, accueillis dans le res-
pect et l’amour.  
Pour compléter cette lecture un ro-
man d’un auteur indien : Vikas 
SWARUP : « les fabuleuses aven-
tures d’un indien malchanceux 
qui devint milliardaire » (Belfond, 
2006) nous présente avec humour et 
suspense les diverses facettes de ce 
pays face à sa modernisation. 
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Groupe œcuménique du 13 ème arr.  
 
 

mercredi 23 janv. à 20h45  
 

Prière pour la semaine  
pour l’unité des chrétiens : 

 

Paroisse St Médard 75005 Paris 
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A près un appel durant une messe 
au mois de mai, un groupe de 

volontaires (Agnès, Catherine, Gene-
viève, Odile, Sophie) se retrouvent 
pour redonner un petit coup de neuf 
aux santons de la crèche. Quelques 
séances suffiront… c’était sans comp-
ter sur Catherine notre professionnelle. 
Nous avons alors commencé une véri-
table restauration, nettoyage au savon 
avec brosse (à dents), éponge, pin-
ceaux : un véritable bain de jouvence 
pour nos santons afin qu’ils retrouvent 
leurs couleurs d’origine.  
Après ce long travail, il a fallu passer à 
la chirurgie esthétique, morceaux de 
cape, de couronne, de socle… (facile!), 
mais aussi refaire oreilles, nez, cornes, 
pattes (ça se complique !!), mains, 
pieds et sans oublier les jambes (là, 
c’est un autre histoire !!!) 
Ensuite à nos palettes ! afin de peindre 
et de retoucher certaines parties (pas 
toujours évident). Un joli verni redonne 
bonne mine à tous nos personnages. 
Mais l’histoire ne s’arrête pas là, ces 
santons devaient trouver un toit pour 
occuper leur place dans l’église pen-
dant le temps de Noël.  
Papier, peinture, cartons, sable, cail-
loux, plantes, pierres… entrent en ac-
tion. De nouveau, nous retroussons nos 
manches et avec un peu d’imagination, 
de la bonne humeur, quelques fous 
rires, nous réalisons la crèche de Sainte 
Rosalie.  
Une expérience enrichissante tant sur le 
plan humain que sur les techniques de 
restauration. 
Merci à toutes.                        Agnès R. Le Secours catholique 

remercie toutes les personnes 
qui ont participé à la collecte du 
18 novembre ainsi que ceux qui 
ont allumé des dizaines de peti-
tes étoiles dans la nuit de Noël 
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